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nous entendons 

le son des objets lancés dans l’eau 

les rapides qui se hâtent pour quitter la réalité  

et le cri répété des oiseaux 

 

nous essayons de pleurer 

les souvenirs de nos ancêtres 

mais nos larmes disparaissent 

 

nous communiquons en silence 

nous apprenons 

à sentir 

à être 

 

nous entendons leurs douleurs à 

travers la profondeur des eaux  

 

nous sommes l’étoile 

qui flotte sans destination 

 

le coucher de soleil se reflète sur 

nos cœurs éteints 

 

nous sommes une roche seule et rejetée 

sans cesse, renversée par les rapides 

 

nous sommes des grains de sable au fond de l’eau 

les épaves submergées par des batailles perdues 

 

 



les courants nous aident à remonter 

nous gardons les pieds accrochés au rivage  

mais nous nous sentons noyés 

 

le chant des baleines 

nous porte au large 

si vaste que nous pourrions l’habiter 

 

le silence des profondeurs 

terre infestée de regrets 

ni calme ni turbulent 

recherche sa lumière 

 

pourtant elle est toujours là 

dans la patience de l’algue qui 

la nuit dévoile son royaume 

luminescent et secret 

 

nous ressentons le froid 

comme des explorateurs s’éloignant de l’hiver 

 

nous sommes le soleil qui illumine le fleuve 
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la vague est forte 
comme la vie 
 
la vague me pousse 
elle me force à m’en sortir 
 
l’eau est trop froide pour 
que je puisse survivre 
 
je n’aime pas ça 

je me sens triste  

 
Annie Alter 
  



 

le coffre 

me rappelle le mystère de la vie 

on ne peut pas savoir ce qu’il cache  

en son intérieur 

 

comme on ne peut pas savoir 

ce que nous réserve l’avenir 

 

Joshua Clément Bensemhoun 

  



 
ma famille  
mes amies 
 
sans eux 
je suis seule 
 
ma famille 
mes amies 
me rendent  
heureuse  
 
ma famille  
mes amis 
 

avec eux  

j’explore  

mon chemin  

bleu 

 

Stella Bergen 

  



  



le Trois-mâts impose 

l’admiration et l’obéissance  

à ceux qui le regardent  

 

il tient ce respect  

des lys peints sur sa coque  

 

il a voyagé 

il en a vu des choses 

différents continents et océans 

 

si tu lui demandais 

je suis sûre qu’il aurait  

des paroles à te dire 

à te chuchoter…  

 

comme les vagues qu’il a  

si longtemps côtoyées 

 

Soizic Marie Boulanger 

  



 

tu m’as laissé 
et maintenant je cherche à partir 
 
mes larmes filent tel le courant 
je ne croyais pas rester 
 
je pensais que le fait de prendre mes ailes  
et de m’envoler 
serait facile 
 
pourtant, je les ai trouvés 
ceux qui ont allumé mon phare durant la tempête 
ceux qui ont calmé les vagues qui m’agitaient 
 
tout ce que j’espérais est parti, s’est volatilisé 
plus vite que les mouettes lors de l’hiver 
 
avant je n’entendais que les tintements des couteaux 
ceux avec lesquels on décortique les homards 
 
mais ils m’ont sauvée, soulevée, emportée 
je n’étais que la noirceur de la dépression qui m’avalait 
 

j’avais fermé la porte 

et ils l’ont réouverte 

 
Giada Bruno Bissonnette 
 
  



 

explorateur dans une rivière inconnue 
solitude et danger en vue 
 
j’ai choisi la curiosité égarée  
dans un fleuve sombre  
un territoire mystérieux à apprivoiser 
 
triomphant je sortirai 
du bonheur je veux créer 

Tomas Andrey Castillo Cuenca 
 
  



 

si les bélugas peuvent accueillir 

d’autres espèces au sein de leur communauté 

pourquoi nous ne pouvons pas faire de même ? 

 

Henryk Chalifour 

  



je me sens rejetée 

je ne trouve pas ma place 

dans ma solitude 

je reste 

 

je ne comprends pas qui je suis 

perdue dans un fleuve sombre 

 

puis-je me protéger grâce à ma corne ? 

si fragile, elle pourrait se casser 

 

avec ma défense déchue 

je suis seule 

sans moyens 

 

Magalie Daniel 

  



 

seule  
perdue dans une masse de gens 
qui ne me comprend pas 
 
je suis un narval 
dans un groupe de 
bélugas qui ne m’écoutent pas 
 
je suis toute seule au milieu du fleuve 
différente de tous  

je suis un narval 

 

Alice Dhambri 
 

  



le Saint-Laurent, flot paisible  

porte en lui l’histoire du temps 

 

ses eaux en miroir, rêve éclatant 

symbole de force, élan conquérant  

 

comme le narval du Saint-Laurent 

naviguant avec grâce et élan, 

je me sens libre 

 

Adélie Derouault 

  



 

pour habiter avec les bélugas dans 

 

le fleuve Saint-Laurent,  

 

il a changé de pays comme beaucoup de 

 

personnes dans le monde, 

 

le narval n’est pas un intrus 

 

car nous sommes tous les mêmes 

 

Sofia Engelender Abreu A Santos 

  



narval :  

je suis reconnaissant d’être accepté 

ça facilite ma vie 

après tout je suis comme eux 

 

bélugas : 

nous sommes reconnaissants  

qu’il voyage avec nous 

on aime sa différence 

 
Avery Falcon-Georges 

 

 

  



 

je ne suis pas un intrus  
j’explore 
 
je suis différent 
je sais 
 
mais je ne vais jamais oublier  
d’où je viens et où je suis allée 
 
je ne sais pas si c’est ici que je vais rester 
 
à la longue 
j’ai tout de même appris  
 
j’ai des amis qui savent  
que je ne veux pas leur faire de mal 
même si un jour 

je compte m’éloigner 

je vais continuer à les aimer 

 

Amelia Ania Fernane 

 



  



l’hybride qui se sent en danger 

plonge dans le grand fleuve 

tout au fond de l’eau 

 

l’hybride qui se sent en danger 

ne se sent pas en famille 

il est perdu dans sa solitude 

se demandant pourquoi il est là 

il essaye de se dire qu’il a été 

choisi 

 

choisi par qui ? il devient confus 

confus dans sa réalité 

 

Angel Gandier 

  



il se fait observer  

à longueur de journée 

sans jamais toucher l’eau 

 

la maquette immobile 

du pélican 

retourne dans le passé 

et vogue sur le fleuve 

 

il est à nouveau 

découvert 

 

le pélican brise les vagues 

et fend l’eau 

avec ses mille cordes 

 

il flotte comme un oiseau 

mais il est tout seul 

 

dans sa vitrine 

magnifique  

si beau 

mais inutile 

 

Luce Gasset-Comeau 

 

 

 

 

 



  



 

je suis unique, 
je traverse mon propre Saint-Laurent 
 
mais aux yeux des autres,  
je nage dans leur fleuve 
sans m’en rendre compte 
 
je suis parfois un narval 

tu es parfois un béluga 

cela dépend uniquement 

  

de quel bord du fleuve on regarde 

 

Yasmine Goumih 

  



je suis là 

flottant sur le fleuve 

voguant sur ses vagues 

 

je sens le vent m’effleurer les cheveux 

je suis là 

au bord du fleuve 

 

je sens le vent effleurer mes cheveux 

et les vagues chatouiller mes orteils 

 

je regarde au loin et je vois 

mon futur me saluer 

et me dire 

« fais-toi confiance » 

suis ta voie 

 

je m’avance  

hypnotisée  

je me sens vivante 

je me sens libre 

l’eau monte 

 

ou bien  

est-ce moi qui tombe ? 

 

je prends une grande inspiration 

et je plonge vers ce qui m’attend 

 

 



je suis là 

ou le suis-je vraiment ? 

 

Michelle Herbert 

  



 

 

moi, le narval perdu 

sur le Saint-Laurent 

j’ai su retrouver  

mon chemin 

 

Mohamed Moeness Idoudi 

 

  



  



les navires coulent 

les bombardements se font entendre 

des morceaux tombent  

et coulent au fin fond 

du Saint-Laurent 

 

tant de personnes sont décédées, 

je me demande pourquoi la guerre existe? 

 

Maëva Khiati 

 

la plupart du temps je me sens seule 

comme un fleuve sans poissons 

 

parfois ma famille ne m’écoute pas 

mais mes amis sont là pour moi 

 

je me sens comme le narval  

du Saint-Laurent 

 

quoi que je fasse 

je serai toujours  

différente 

 

Maëva Khiati 

 

  



 

le narval ne sait pas comment  
il a rencontré les bélugas 
 
moi non plus je ne sais pas comment 
je suis arrivé ici 
 
lui, ce sont peut-être les vagues qui l’ont emporté 
 
moi, c’est le passage du temps 
 
le narval a l’air content 
d’être avec des créatures différentes de lui 
 
c’est comme ça que je me sens 
moi aussi 
contente, mais intruse 
 
Ellie Kirilov 
 
  



intruse  
mais vivante 
seule  
mais entourée 
 
cachée  
comme 
le narval  
et les bélugas 
 
dans le fleuve  
même situation 
pourtant 
c’est différent 

Émilie Langrand 

 

 
 
  



Je ressens le vide  
le vide des roches, 
le vide des coraux, 
le vide des algues, 
le vide de l’odeur, 
le vide de leurs yeux 
 
ce vide est une illusion 
 
l’illusion d’une différence  
l’illusion d’une normalité 
l’illusion d’une étiquette 
 
je n’ai jamais eu l’intention  
l’intention de blesser  
de fragmenter ce magnifique coquillage  
devenu poussière 
 
cette poussière observe 
elle idéalise les étoiles 
et elle devient le sable  
le sable qu’on sent  
qu’on voit 
qu’on est 

Luna Maceda 

  



 

nageant comme un poisson 
je suis comme le vent 
 
je suis libre d’être agitée  
comme les vagues 
 
libre comme le beau fleuve bleu 
je suis libre d’être qui je veux  

voilà la vraie liberté 

 

Léa Magny 

  



merci pour vos services rendus 

vous avez rendu les femmes  

encore plus fortes et courageuses 

vous les avez inspirées à faire 

tout ce qu’elles désirent 

 

Liam McLean 

  



 

je me suis toujours dit  
que je suis égaré  
et que je ne suis pas à ma place  
 
car la manière dont je suis arrivée  
par l’agitation de l’eau du fleuve  
m’a arrachée de ceux qui m’aiment 
 
moi, qui ne sais pas nager 
surtout pas le Fleuve St-Laurent 

 

Ketsia Esther Mingeli Adjombouet 

 

  



c’est impressionnant de voir que 

dans les écluses on peut manipuler 

l’eau pour faire monter et descendre 

les navires qui traversent 

les voies maritimes 

 

Xavier Monsonego 

 

  



quand nous regardons l’horizon 
les vagues se perdent dans l’espace 
 
les bruits ne s’arrêtent pas  
le fleuve est calme  
 
comme ma famille  
j’utilise ma défense  
en cas de danger 
 

je suis perdu dans le fleuve  

je veux juste me retourner 

 

Robert Andrei Rusu 
  



 

je crains l’horizon de m’emporter  

et de ne plus jamais pouvoir revenir 

 

mais pourquoi ai-je peur ? 

l’angoisse, le jugement 

la noyade du noir 

je ne veux pas les vivre 

 

et si cela arrive 

j’emporterai mes courants d’amour 

avec moi 

 

Hélène Sénéchal 

 

 

 

  



le fleuve a fait que les animaux de différentes espèces s’adaptent entre eux 
il leur a permis de communiquer 
 
et pourquoi, nous aussi, on n’essayerait pas d’intégrer  
les différentes nations  
pour nous réunir et former une grande famille ? 
 
Camilla Usmanov 

 


